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État civil mobilisation
Maurice Albert Urbain Barrès était né le 13 septembre 1917 à Mauriac de Naucelle, arrondis-

sement de Rodez (Aveyron) fils de Joseph Barrès et de son épouse Marie née Besset. Il habitait chez
ses parents, rue du Crosviel (ou lieu-dit Crosviel selon les documents) à Naucelle. Il était cultiva-
teur.

Il a été recruté en 1937 à Rodez sous le matricule 145. En 1939, il rejoint en tant que soldat le
220ème Régiment du Génie. La fiche de suivi de captivité évoque le 55ème Régiment d'Infanterie Afri-
cain, matricule 52 et l'avis de décès émis par la Croix-Rouge à Genève le 117ème Régiment d'Artille-
rie.

Capture et transfert en Allemagne

Rien n'indique quand et où le soldat a été capturé. Son nom apparaît sur une liste de prison-
niers regroupés à la caserne Vauban de Strasbourg2. C'était le Frontstalag 210 installé par les Alle-
mands dans les casernes de Strasbourg à partir du 9 juillet 1940. Puis il est emmené en Allemagne
au Stalag VI A3, à Hemer-Iserlohn en Rhénanie, au sud-est de Dortmund. C'est là qu'il est immatri-
culé VI A 45017, à son arrivée le 10 octobre 1940.

Internement au Stalag 325 puis au Stalag 369

Rien dans le dossier de décès n'indique pourquoi il est condamné à la déportation dans un Sta-
lag du Gouvernement Général de Pologne. Il est d'abord interné au Stalag 325 à Rawa-Ruska. Il fait
partie du premier convoi du 13 avril 19424 ; puis il est transféré au Stalag 369, à Kobierzyn près de
Cracovie le 24 juillet 19425.

Le Stalag 369 était en principe réservé à l'internement des sous-officiers réfractaires au tra-
vail. Rien n'explique pourquoi un simple soldat y a été transféré. Il est difficile de comprendre pour-
quoi il a quitté le Stalag 325 alors, qu'en même temps, de nouveaux condamnés à l'internement y
entraient ; le camp central du Stalag 325 à Rawa-Ruska n'a d'ailleurs été évacué qu'à partir de la fin
de l'année 1942 et les sous-camps situés au sud de Rawa-Ruska ont accueilli des détenus jusqu'en
janvier 1944.

Décès au Stalag 369
Maurice Barrès est décédé à l'infirmerie du Stalag 369 à Kobierzyn près de Cracovie le 11

mars 1943 d'une congestion pleuro-pulmonaire6. Deux noms de témoins français -probablement des
prisonniers du Stalag 369, sont notés sur l'avis de décès envoyé au père du prisonnier décédé par la
Croix-Rouge de Genève :
Robert MASQUELIN, 41 Boulevard Bigo Danel à Lille (Nord) ;
Marcel PITE, Poisvilliers par Chartres (Eure-et-Loir).

1 Dossier de décès AC 21 P 5669 et dossier statut AC 21 P 696738.
2 Liste 68854 datée du 26 juillet 1940.
3 Meldung 571 du Stalag VI A.
4 Meldung 1403 du Stalag VI A.
5 Meldung 584 R du Stalag 325.
6 Meldung 96 du Stalag 369 ouverte le 13 juillet 1943.



Le défunt a été inhumé le 13 mars au cimetière Borek-Falecki près de Cracovie, section des
prisonniers ouest, tombe n° 97.

La famille a demandé le titre Interné Résistant à titre posthume. Ce titre a été attribué le 8 dé-
cembre 1969 (carte n° 1207 28799). La période d'internement retenue s'étend du 13 avril 1942 au
11 mars 19438.

7 Extrait de la liste des P.G. français inhumés au cimetière de Borek-Falecki près de Cracovie.
8 À vérifier en consultant le dossier statut : AC 21 P 659650.
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